
2012 : la fin du règne
Sof, le 13/04/2012 (FBB), sur l’air d’Emmenez-moi de Charles Aznavour
  
2012, cette fois c’est fini
Je quitt’ le navire
Ça fait des années que j’le dis
Amis je m’retire.
  
Tant de fois dans ce décor
J’ai ri, bu et chanté
J’ai joué au mentor
Dirigé, régenté
Souvenirs.
  
J’ai écouté des guindailles
Exalté l’assistance
Baptisé la bleusaille
Donné des pénitences
Par plaisir.
  
J’ai dégusté tant de breuvages
Aux arômes changeants
Que j’en ai conclu qu’à mon âge
Faut être indulgent.
  
        R : Je fus le roi d’une sphère embellie
        Je fus monarque, grand chef et mécène
        Au futur je cède mon trône aboli
        Pour l’avèn’ment d’un nouveau règne.
  
Dans un songe aux méandres flous
J’ai fondé un rêve
J’ai bâti un plan un peu fou
Un projet sans trêve.
  
Et dans une noblesse ivrogne
Mes vagabondes pensées
Mélangées à l’alcool
Sont devenues sensées
Honorables.
  
Plongé au fond d’un délire
Soudain une alchimie
M’a offert un point d’mire
J’ai créé cette Famille
Admirable.



  
Aujourd’hui j’éprouve la fierté
De toute mon audace
J’ai su avec maturité
Me créer une place.
  
        R : Je fus champion, chevalier et gendarme
        Je fus guerrier se jouant du trépas
        A l’avenir je transmets mes armes
        Et je livr’ mon dernier combat.
  
Maint’nant tel un ange déchu
Dans la fosse aux lions... [petit blanc]...
Dji veu qu’to ces djônes non di dju
N’aveu nin d’collions.
  
Et c’est tos des ewarés
Qui font todi les bièsses
Pauv’ pitit binamés
Y vont se sprâtchi l’tiesse
Laids mildjû.
  
Et dji n’a con nin rouvî
Qu’tot ces wasses di pti fî
Y n’pensent tos qu’à cougnî
Ça m’fé ben arredjî
Chuis tiestu.
  
Mais ces djônes mi j’les aime co ben
M’rappelle mi djônesse
Et même si n’sont nin fuert malins
Zont l’amoûr dè’l fiesse.
  
        R : Je fus le père d’une Famille de fêtards
        Je fus le Chef qui reçut les hommages
        Rêvons à demain, il est déjà tard
        Don sacré d’un riche héritage.
 


